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Chaque année, le 24 mars, nous commémorons la Journée mondiale de lutte contre la 

tuberculose pour attirer davantage l’attention du public sur les conséquences dévastatrices de la 

tuberculose aux plans sanitaire et socio-économique, et pour intensifier les efforts visant à 

mettre fin à l’épidémie mondiale de tuberculose. Cette date marque la journée, en 1882, durant 

laquelle le Dr Robert Koch a annoncé qu’il avait découvert la bactérie qui cause la tuberculose, 

ouvrant la voie au diagnostic et au traitement de la maladie. 

À l’échelle mondiale, la tuberculose est l’une des dix principales causes de décès ainsi que la 

cause principale de mortalité due à un agent infectieux unique. En 2017, 10 millions de 

personnes dans le monde ont contracté la maladie et 1,6 million en sont mortes. Selon les 

estimations actuelles, environ un tiers de tous les cas n’ont pas été détectés ou notifiés aux 

programmes nationaux de lutte antituberculeuse. En outre, la tuberculose pharmacorésistante 

demeure à l’origine d’une crise de santé publique. On estime que 3,5 % des personnes atteintes 

de tuberculose sont porteuses d’une tuberculose multirésistante. Seul un quart du nombre de cas 

estimés a bénéficié d’un traitement en 2017. Environ un quart de la population mondiale est 

porteuse d’une infection tuberculeuse latente et est ainsi exposée à un risque plus grand de 

développer une tuberculose évolutive au cours de sa vie. 

Dans la Région de la Méditerranée orientale, plus de 750 000 personnes sont touchées par  

la maladie, et environ 4,3 % d’entre elles sont porteuses d’une tuberculose pharmacorésistante. 

La Région a récemment obtenu le taux de guérison le plus élevé de toutes les régions  

du monde (92 % pour les patients atteints de tuberculose pharmacosensible et 62 % pour ceux 

avec une tuberculose pharmacorésistante). Ce succès est d’autant plus impressionnant que de 

nombreux pays de la Région se trouvent dans des situations d’urgence complexes et  
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persistantes. Il est l’expression de la résilience, du dévouement et de l’engagement des 

programmes nationaux de lutte contre cette maladie, des agents de santé, des donateurs, des 

militants de la cause et des communautés. 

Néanmoins, conformément à la situation mondiale globale, près d’un tiers des cas de 

tuberculose dans la Région de la Méditerranée orientale ne sont pas diagnostiqués, ou pas 

notifiés aux programmes nationaux de lutte contre la maladie, et 80 % des cas de tuberculose 

pharmacorésistante ne sont pas détectés. Un défi crucial supplémentaire pour la Région est le 

déficit de financement global de 36 % et la dépendance excessive aux financements 

internationaux : 43 % du budget disponible alloué à la tuberculose en 2017 provenait de sources 

internationales et seulement 21 % de sources domestiques. 

Lors d’une réunion de haut niveau de l’Assemblée générale des Nations Unies sur la tuberculose 

qui s’est tenue le 26 septembre 2018, les chefs d’État et de gouvernement ont réaffirmé leur 

engagement à mettre un terme à l’épidémie mondiale de tuberculose à l’horizon 2030, comme 

l’exigent les Objectifs de développement durable. Nous sommes convaincus que l’engagement 

fort des chefs d’État, des ministres de la santé et des partenaires, l’adoption d’une approche 

multisectorielle ainsi qu’un soutien continu du Bureau régional de l’OMS permettront aux pays 

de la Région d’atteindre les cibles fixées qui visent à mettre fin à la tuberculose d’ici 2020 et 

au-delà. La réunion susmentionnée a adopté une déclaration politique qui propose, entre autres 

choses, un cadre de responsabilisation pour soutenir la mise en œuvre et la notification efficaces 

à l’échelle des pays, et pour suivre les progrès réalisés sur la voie des cibles qui visent à mettre 

fin à la tuberculose. 

Le thème de la Journée mondiale de lutte contre la tuberculose 2019, « Il est temps », souligne 

le besoin pressant d’agir pour honorer les engagements pris par les responsables mondiaux en 

vue d’élargir l’accès à la prévention et au traitement, de mieux responsabiliser tout un chacun, 

de garantir un financement suffisant et durable pour la recherche, de contribuer à mettre un 

terme à la stigmatisation et à la discrimination, et de garantir une action équitable, axée sur 

l’humain et qui respecte les droits de l’homme. Les engagements de haut niveau formulés par 

les États Membres des Nations Unies dans la Déclaration politique doivent être traduits en 

actions concrètes visant à s’attaquer aux défis principaux que sont la recherche des cas 

manquants, la résolution de la crise liée à la tuberculose multirésistante et de la tuberculose chez 

l’enfant, la promotion de partenariats public-privé et la mise en place d’environnements 

favorables permettant d’atteindre les cibles des ODD associées.  
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À l’occasion de cette Journée, l’OMS appelle les gouvernements, les communautés touchées, 

les organisations de la société civile, les dispensateurs de soins de santé et ses partenaires 

nationaux et internationaux à unir leurs forces sous la bannière« Find. Treat. All. #EndTB » 

pour ne laisser personne de côté. 

Il est temps d’agir ! Il est temps de mettre fin à la tuberculose. 

Je vous remercie. 


